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Le Petit Pont qui enjambe 
la source. Il offre toujours 
son toit de vigne pour abri­
ter les réflexions médi­
tatives, les fraternels dia­
logues des M.I.C.

La Source. Elle était là à 
l’origine. Elle chante en­
core sous les fenêtres de 
la Maison Mère des M.I.C.
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Un PONT: symbole de la 
MISSION. “Créer des 
liens au-delà des frontiè­
res... être un pont entre 
les rives du monde”: 
n’est-ce pas l’ambition, 
le projet de chacune des 
M.I.C.?

Une SOURCE: symbole 
de cette “Eau Vive” jail­
lissante dont parlait le 
Christ un jour. N’est-ce 
pas cette eau vive qui 
abreuve chacune des 
M.I.C. et féconde son dé­
sir missionnaire?

75e ANNIVERSAIRE DES M.I.C.



VERS 1877

Une enfant de chez nous, il y a 
près de 100 ans, fait un rêve extra­
ordinaire: un immense champ de 
blé se déploie devant elle. Et sou­
dain... ces blés se transforment en 
têtes d’enfants!

1902.
Délia Tétreault a trouvé sa voie. 
Elle sait maintenant le “rêve de 
Dieu” sur sa vie. Elle sera la Fon­
datrice du premier Institut essen­
tiellement missionnaire en terre 
canadienne. Des milliers d’enfants, 
des milliers d’adultes seront ame­
nés à la foi chrétienne grâce à son 
OUI total au projet de Dieu sur elle 
et son Institut.

Le songe prophétique de Délia 
Tétreault, enfant.

%,? ' , "r

_____

Le reve devient réalité.

3 juin 1902
Acte de naissance de l’Insti­
tut des Soeurs Missionnaires 
de l’Immaculée-Conception.
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7 novembre 1908
De Rome, Mgr Paul Bruchési de passage dans la ville 
Éternelle, écrit à la jeune fondatrice qui a pris en reli­
gion le nom de Mère Marie-du-St-Esprit: “J’ai fait visite 
au Cardinal Gotti, préfet de la Congrégation de la Propa­
gande. Aucune contrée ne vous sera assignée en parti­
culier. Tous les pays de mission vous sont ouverts... Il 
vous est dit comme autrefois aux apôtres: “Allez, ins­
truisez toutes les nations’’.

APRÈS 75 ANS DE VIE M.I.C.

Comment les M.I.C. ont-elles répondu à ce mandat ecclésial?
Voici, exprimée graphiquement, leur présence dans 15 pays du monde répartis 
sur 4 continents.

Mgr Paul Bruchési 'l-onde: Mifr et la 
bénédiction de Dieu descendra sur cette nouvelle
' A.
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CANADA 405 

ÉTATS-UNIS 11 

CUBA 16 

HAÏTI 113 

HONDURAS 2 

GUATEMALA 8 

PÉROU 22
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CHILI 7 

PHILIPPINES 32 

TAÏWAN 36 

HONG KONG 25 

JAPON 46 

MALAWI 57 

ZAMBIE 25

BOLIVIE 24 MADAGASCAR 49
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LES M.I.C... QUI SONT-ELLES?

DES RELIGIEUSES MISSION­
NAIRES, EN ACTION DE GRÂ­
CE AVEC MARIE!

Actes du Chapitre Général 7976

Leur PROJET COMMUNAUTAI­
RE: Quel est-il?

“RÉVÉLER JÉSUS-CHRIST ET 
SON ÉVANGILE À CEUX QUI NE 
LE CONNAISSENT PAS ”.

Acte du Chapitre Général 1976

Partout où nous sommes, nous avons à 
coeur de témoigner et d’éveiller à cette di­
mension universelle du Salut afin que notre 
travail, notre vie, soient une contribution à 
l’extension du Règne du Christ.

Actes du Chapitre Général 1976

Notre spiritualité prend un aspect particulier, 
celui de L’ACTION DE GRÂCES reconnaissance 
jubilante du “mystère d’amour de Son dessein 
bienveillant’’ (Eph.1,0), C’est le don de cette 
connaissance que la missionnaire de l’Immacu- 
lêe-Conception tente de célébrer chaque jour de 
sa vie.

MISSIONNAIRES EN ACTION DE 
GRÂCES AVEC MARIE

Actes du Chapitre Général 1976



Au premier plan, de gauche à droite: Guadalupe Sempio, 2e ass.gén., Jeanine Forcier, 1ère ass.gén., 
Monique Préfontaine, sup.gén., Fleurette Lagacé, sec.gén., Suzanne Labelle, 3e ass.gén., Au second 
plan, de gauche à droite: Lorraine Lévesque, écon gén.. Marguerite-Marie Legendre, 4e ass. gén.,

Un grand et récent événement

1 97 3 marc?u® une éteipe importante dans l’histoire de notre Institut. Cette année a vu, en effet, la
tenue de notre huitième Chapitre Général qui s’est déroulé du 27 mai au 15 juillet dernier.

Les membres de ce Chapitre avaient, entre autres mandats, celui d'élire la Supérieure Géné­
rale et ses Conseillères. Nous sommes heureuses de vous présenter l'Équipe du nouveau Conseil 
Général élue lors de ces assises communautaires.

Les voeux traditionnels offerts à nos amis et associés à l’occasion de Noël et du Nouvel An sont 
présentés par cette nouvelle Équipe de la Direction Générale. Elles empruntent à cette fin la voix de 
notre vénérée Fondatrice, Délia Tétreault (Mère Marie-du-St-Esprit) en y ajoutant leurs souhaits per­
sonnels.

“Que la douce paix souhaitée par les anges aux bergers en la première nuit de 
Noël soit votre partage en cette nouvelle année et toujours’' (Mère Marie-du-St-Esprit, 
26 décembre 1927).

L’année nouvelle nous sera bonne si nous semons la Bonne Nouvelle; elle nous 
sera heureuse, si nous faisons des heureux autour de nous. Bonne et Heureuse Année 
1977!

L’Équipe de la Direction Générale.



Un EXODE de

VOLONTAIRES DE 

LA MISSION

commencé en 1909, il ne s’est jamais 
arrêté depuis.

1909.

Six jeunes Missionnaires de l’Immaculée-Conception quittent leur patrie 
d’origine, le Canada français.

OÙ VONT-ELLES? Dans la lointaine Chine, à CANTON grande et popu­
leuse cité au sud de l’immense Empire jaune.

POURQUOI? Pour répondre à l’impératif de leur VOCATION MISSION­
NAIRE: “Il vous est dit comme autrefois aux apôtres: “Allez, instruisez 
toutes les nations”.

De 1909 à 1976, prés de 800 Missionnaires de l’Immaculëe-Conception 
ont franchi les océans pour porter la Bonne Nouvelle du Salut en Jésus- 
Christ dans 15 PAYS répartis sur 4 CONTINENTS.



Le 13 juin 1976, se déroule à la Basilique Nationale Notre-Dame-du-Cap, l'impression­
nante cérémonie annuelle de l'envoi d'un imposant cortège de Missionnaires Canadiens. 
Au nom de tous ces porteurs de la Bonne Nouvelle, Dolorès St-Cyr, m.i.c. et Monique 
Larouche, m.i.c. sont invitées à donner un témoignage en tant que missionnaires par­
tantes pour un second séjour en terre péruvienne. Leur voix est l’écho vibrant de ce qui 
se vit au coeur de toutes les partantes M.I.C. et... des autres missionnaires aussi, sûre­
ment! Dolorès a bien voulu nous permettre de publier son message. Nous l’en remer­
cions chaleureusement.

N.D.L.R.

On m’a demandé de donner mon 
témoignage de vie. Me voici donc 
simplement et je commence par vous 
dire qui je suis: Dolorès St-Cyr, née à 
Coleraine. Je suis une femme en Ac­
tion de Grâces, missionnaire. J’ai au 
coeur un grand amour et une grande 
espérance. Il y a en moi un dynamis­
me qui me dépasse, qui ne vient pas 
de moi. Je vis avec Ouelqu’un et pour 
Ouelqu’un et ce Ouelqu’un c’est Jé­
sus-Christ.

À cause de Lui je suis sortie de 
chez moi pour aller vers une autre 
Église. D’autres ont fait de même, il y 
en a un grand nombre ici. Nous som­
mes partis pour le Pérou, la Bolivie, 
le Japon, l'Afrique, Haiti, la Chine, 
les Philippines et d’autres pays enco­
re. Pourquoi sommes-nous partis? 
Parce qu’il y a de la vie dans notre 
Église Canadienne, et nous voulons 
porter cette vie, ce dynamisme vers 
d’autres cieux, nous voulons être mis­
sionnaires en votre nom. C’est bien la 
volonté du Seigneur, comme nous le 
dit si bien l’Évangile de la Pentecôte: 
“Comme mon Père m'a envoyé, moi 
aussi je vous envoie”. Oui, il nous en­
voie porter la Bonne Nouvelle, Jésus- 
Christ vivant parmi nous, cause de no­
tre joie.

Mais après avoir vécu au Pérou, en 
Bolivie, je suis revenue chez moi. 
Cet après-midi, je me sens vraiment 
un pont entre l’Église de l’Amérique 
du Sud et mon Église locale. Je sens 
que je suis un lien entre les deux 
Eglises, que je favorise la communion 
entre l'Église du Ouébec et celle du 
Pérou, de la Bolivie. Le Seigneur veut 
une Église unie. Aujourd'hui en ce 13

- &

juin 1976, nous vivons quelque chose 
d’un peu extraordinaire. Ce sont les 
Églises locales des différentes parties 
du monde qui sont ici, présentes au 
Ouébec par tous ses missionnaires et 
ces mêmes missionnaires retournent 
vers les quatre coins du monde. Notre 
Église, c’est l’Église universelle. Nous 
nous sentons frères de tous et nous 
voudrions que chaque homme de la 
terre entende ces mots du Seigneur: 
“Tu comptes pour moi, tu as du prix 
à mes yeux et je t’aime

Je dois vous avouer que, lorsque le 
10 août 1969 je partais pour l’Améri­
que du Sud, je ne me sentais pas en­
core un pont entre deux Églises. Pas 
comme je l’ai vécu à l’envoi des mis­
sionnaires lors de la montée des jeu­
nes, dans la région de l’amiante di­
manche dernier, et comme je le vis 
aujourd’hui. Mais tout de même je 
suis partie parce que je croyais en 
l’Amour, en Jésus-Christ cause de la 
vraie joie et c’est cette joie que je 
voulais faire connaître là-bas.

Et je suis partie. Ou’ai-je fait de

concret en votre nom? Rien d’extraor­
dinaire. J’ai enseigné la catéchèse 
aux adolescentes, j’ai donné des Ses­
sions pour former des leaders, j’ai 
vécu des retraites avec les jeunes, 
etc. Oui, mais surtout, ce qui est im­
portant pour moi, c’est que j’ai aimé 
les Péruviens et les Boliviens et que 
je les aime toujours. J’ai voulu être 
au milieu d’eux une femme de joie et 
d’espérance. Cette petite part que j’ai 
apportée en votre nom tentait de leur 
faire découvrir combien ils étaient 
aimés du Seigneur. Eux aussi ont lè( 
droit de connaître Jésus-Christ res­
suscité et c’est à travers des gestes 
concrets très simples que je l’ai fait. 
J’ai découvert que dans toute person­
ne il y a un ami à aimer. J’ai découvert 
cela tout aussi bien à travers le plus 
simple événement quotidien que lors 
du tremblement de terre du 31 mai 
1970 au Pérou.

Pour moi, évangéliser ça commen­
ce avec l’amitié, ça se vit dans l'ami­
tié et ça se continue dans l’amitié. 
Se savoir aimé, sauvé, aujourd’hui, 
en cette minute présente par Jésus- 
Christ, oui, mais aussi d’une manière 
concrète à travers un sourire, un ges­
te de tendresse, de solidarité. C’est 
cela le salut apporté en Jésus-Christ, 
c'est cela être missionnaire. C’est 
cela que j’ai vécu avec les Péruviens 
et les Boliviens. C’est cela que je vis 
avec vous, au Québec, depuis mon 
retour. C’est ça que vous vivez au 
Québec, tous missionnaires dans la 
joie et l’espérance. Je termine en di­
sant que chacun, ici présent, peut 
faire sienne les paroles: “j’ai besoin 
de ton coeur pour continuer d’aimer”.

Dolorès St-Cyr, m.i.c.
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On dit que la

reconnaissance est

une fleur rare sur la

terre, mais il faut que 

dans le parterre de

l’immaculée-

Conception ELLE 

CROISSE À

PROFUSION!

Mère Marie-du-St-Esprit



1977 FEVRIERJANVIER

1 2 3O 3 Pleine lune 
€ 70 Dernier quartier 
% 17 Nouvelle lune 
(3 25 Premier quartier

O 5 Pleine lune 
© 12 Dernier quartier 
% 19 Nouvelle lune 
3 27 Premier quartier

6 7 8 9 102 3 4

13 14 15 16 179 10 11

20 21 22 23 2416 17 18

Naissance de Délia Tétreault à Marieville au diocèse de St-Hyacinthe. 
Elle deviendra la fondatrice du premier Institut essentiellement mission­
naire de religieuses au Canada français.



Cet esprit de famille... 

c’est la vie de notre 

communauté, c’est 

une garantie de 

stabilité.

Mère Marie-du-St-Esprit



MARS 1977 AVRIL
DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM. ^ (" DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM.

O 5 Pleine lune 1

f) 12 Dernier quartier |

^ 79 Nouvelle lune

O 3 Pleine lune 1

f) 10 Dernier quartier 1

0 18 Nouvelle lune

(^27 Premier quartier
3 26 Premier quartier

6 7 8 9 10 11 12 3 4 5 6 7 8 9
Vendredi
Saint

13 14 15 16 17 18 19
Saint Joseph

11 12 13 14 15 16
Pâques

20 21 22 23 24 25 26 17 18 19 20 21 22 23

27 28 29 30 31 24 25 26 27 28 29 30
J V_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

TF k i A DO Approbation définitive par Rome de l’Institut des Soeurs Missionnaires
7 |Vi/\KD H 7/ ' L O □ de 1’ 1 mmaculée-Conception et de ses Constitutions.
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DE L'IMMACULEE I. CONCEPTION)
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... la diversité n’exclut 

pas l’unité: sous des 

traits multiples, nous 

veillerons à demeurer 

partout d’authentiques 

Missionnaires de 

l’Immaculée- 

Conception.

Const. ’68, no 23



MAI
DIM. LUN. MAR. MER. JEU.

1 2 3 4 5

8 9 10 11 12
Fête
des Mères

15 16 17 18 19

22 23 24 25 26
Ascension 
du Seigneur

29 30 31
Pentecôte Visitation

de la
Vierge Marie

1977
VEN. SAM.

6 7 

13 14 

20 21 

27 28
O 3 Pleine lune 
c 9 Dernier quartier 
% 17 Nouvelle lune 
I 25 Premier quartier

DIM. LUN.
O 1 Pleine lune 
€ 8 Dernier quartier 
% 16 Nouvelle lune 
3 24 Premier quartier 
O 30 Pleine lune

5 6
Sainte
Trinité

12 13
Fête-Dieu

19 20
Fête des 
Pères

26 27
y K

JUIN
MAR. MER. JEU. VEN. SAM.

12 3 4

7 8 9 10 11

14 15 16 17 18
Sacré-Coeur Coeur 
de Jésus Immaculé 

de Marie

21 22 23 24 25
Saint
Jean-Baptiste

28 29 30

3 JUIN 1902 Délia Tétreault et ses deux premières compagnes posent le premier jalon 
de l’Institut des Soeurs Missionnaires de l’Immacuiée-Conception.



“Prier, travailler,

garder le silence ou

chanter les bienfaits

du Bon Dieu: telle

doit être la vie d’une

Missionnaire de

■ Immaculée-

Conception.

Mère Marie-du-St-Esprit

?



JUILLET 1977 AOÛT
DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM.N
€ 7 Dernier quartier
% 16 Nouvelle lune 
3 23 Premier quartier 
O 30 Pleine lune

1 2
Jour du 
Canada

3 4 5 6 7 8 9

10 11 12 13 14 15 16
Notre-Dame
du
Mont Carmel

17 18 19 20 21 22 23

25 26 27 28 29 30
Sainte Anne

S'
DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM.

1 2 3 4 5 6
Transfigura­
tion du 
Seigneur

78 9 10 11 12 13

14 15 16 17 18 19 20
Assomption 
de la
Vierge Marie

21 22 23 24 25 26 27

28 29 30 31 O 6 Dernier quartier 
% 14 Nouvelle lune 
(3 21 Premier quartier 
O 28 Pleine lune

8 AOÛT 1905: Délia Tétreault se consacre définitivement au Seigneur par l’émission des. 
voeux perpétuels de religion. Elle prend le nom de Mère Marie-du-St- 
Esprit.
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“Chacune de vous a 

son talent, spn don 

spécial; faites-les 

fructifier pour le 

bien commun”.

Mère Marie-du-St-Esprit
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SEPTEMBRE 1977 OCTOBRE
DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM N

C 5 Dernier quartier 
9 13 Nouvelle lune 
O 20 Premier quartier 
Ç) 27 Pleine lune

1 2 3

4 5 6 7 8 9 10
Fête du 
travail

Nativité 
de la
Vierge Marie

11 12 13 14 15 16 17
Notre-Dame 
des Douleurs

18 19 20 21 22 23 24 

25 26 27 28 29 30

S
DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM.

€ 5 Dernier quartier 
% 12 Nouvelle lune 
3 19 Premier quartier 
O 26 Pleine lune

1

2 3 4 5 6 7 8 

9 10 11 12 13 14 15
Action de 
Grâce

16 17 18 19 20 21 22
23 / 24

Mission 25 26 27 28 29

1er OCTOBRE 1941: Délia Tétreault (Mère Marie-du-St-Esprit) remet son âme à Dieu. Elle est



“Que notre vie soit un 

magnificat perpétuel, 

et quand TÉpoux divin 

nous réclamera, dans 

la mort comme dans
O

la vie que notre chant 

soit encore: ‘Mon 

âme glorifie le 

Seigneur’!”

Mère Marie-du-St-Esprit



NOVEMBRE 1977 DECEMBRE
DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN.

€ 3 Dernier quartier 
% 10 Nouvelle lune

Premier quartier 
O 25 Pleine lune Tous les 

Saints
Défunts

Jour du 
Souvenir

Christ-Roi

27 28 29 30
Avent

SAM.A
1 2 3 4 5

6 7 8 9 10 11 12

13 14 15 16 17 18 19 

20 21 22 23 24 25 26

DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM.

€ 3 Dernier quartier 
9 11 Nouvelle lune 
3 77 Premier quartier 
O 25 Pleine lune

1 2 3

4 5 6 7 8 9 10
immaculée-
Conception

11 12 13 14 15 16 17 

18 19 20 21 22 23 24

25 26 27 28 29 30 31
Noël Sainte

Famille

y V.

30 NOVEMBRE 1904:
Sa Sainteté le Pape Pie X accueille favorablement le projet de fondation d’un Institut de 
femmes missionnaires au Canada français. À Mgr Bruchési qui le consulte à ce sujet, 
le Saint-Père répond: “Fondez, Monseigneur, toutes les bénédictions du ciel descen­
dront sur la nouvelle congrégation. Le 30 NOVEMBRE 1916, la vénérée Fondatrice 
institue une fête communautaire consacrée à la reconnaissance, en souvenir du 30 
NOVEMBRE 1904.



Impressionnant défilé de centaines de prêtres participant à l'une des concélébrations eucharistiques dans l'imposant Stade des Vétérans.

Photos: Richard Guertin

il y eut un Congrès!A PHILADELPHIE

.

___

“Quand sur la terre Jésus sera adoré, glorifié et reconnu comme 
Dieu et Sauveur par tous les hommes, ce sera le règne de la paix et du 
parfait bonheur; c’est ce que veut réaliser le Congrès de Philadelphie”. Je 
lis ces paroles au bas d’une photo symbolisant le rayonnement de l’Hostie 
consacrée, photo reproduite en page 3 du fascicule intitulé: le 41e Con­
grès eucharistique international à Philadelphie 1-8 août 1976.

Ce sera le règne de la paix et du parfait bonheur quand Jésus sera 
reconnu comme Dieu et Sauveur par tous les hommes. Est-ce là pieux 
souhait ou réalité possible?

Ce magnifique auditorium Goodhart Hall de Bryn Mawr devint lieu de cul­
te. tout au long du Congrès, pour les participants francophones.

J'ai assisté avec des centaines d’autres Québécois au Congrès de 
Philadelphie. J'ai participé — entre autres — aux impressionnantes céré­
monies d’ouverture et de clôture de ce Congrès. J’étais aussi du nombre 
des privilégiés résidant au “village francophone" de Bryn Mawr. Je crois 
que lorsqu'on a vécu pareille expérience religieuse, il est permis de croi­
re que le but poursuivi par les organisateurs du 41e Congrès eucharisti­
que international est une réalité possible.

BRYN MAWR: VILLAGE EUCHARISTIQUE...!

Qui l’aurait cru! Bryn Mawr, coquette localité sise à quelque 12 milles 
de Philadelphie. Bryn Mawr, Campus éducationnel de haute qualité, par­
semé d’édifices s'élevant majestueux et sobres à la fois au milieu de parcs 
d'une extraordinaire richesse de végétation. C'est dans cet oasis de ver­
dure et de beautés architecturales que la délégation québécoise au Con­
grès est accueillie. Et quel accueil! Les congressistes du 1er au 8 août 
1976 ne sont pas près de l'oublier. Nos frères protestants nous ouvrent, 
en effet, largement les portes de leur superbe campus. Nous nous sen­
tons tellement chez nous que Bryn Mawr devient pour tous le village fran­
cophone! Et que se passe-t-il là tout au long du Congrès? Il n'est pas 
exagéré d'affirmer que Bryn Mawr, durant ces huit jours, s’avère un haut- 
lieu du culte eucharistique.

Chaque jour, dans le vaste et magnifique auditorium Goodhart Hall, 
nous assistons à une, parfois deux concélébrations groupant chaque fois 
un nombre imposant de prêtres, voire d’évêques et auxquelles partici­
pent assidûment les congressistes francophones. À chacune de ces 
eucharisties, on nous présente une homélie d'une rare densité théologi­
que et en rapport avec un des thèmes du Congrès: “l'Eucharistie et les 
faims de l’humanité". D'éminents dignitaires ecclésiastiques et grands 
spirituels tels que: Mgr Maurice Roy, cardinal archevêque de Québec, 
Mgr Paul Grégoire archevêque de Montréal, Mgr Etchegaray, archevê­
que de Marseille, France, pour n’en citer que quelques-uns, approfon-

m



dissent avec nous et pour nous l'un ou l'autre des aspects essentiels 
de ce grand mystère de foi et d'amour qu’est l'Eucharistie. Ils signalent 
particulièrement, dans l'esprit du Congrès, le lien essentiel existant entre 
l’Eucharistie et la vie de l'humanité. L'un des objectifs du Congrès 
étant en effet, de sensibiliser la chrétienté au fait que seul "Jésus, 
Pain de Vie" peut assouvir toutes ces faims matérielle, intellectuelle, 
sociale, morale, religieuse qui tenaillent notre humanité contemporaine.

Dès lundi soir, le 2 août, un imposant cortège s'organise sur le cam­
pus. Notre infatigable animateur, M. Raoul Gagnon, p.s.s. délégué de la 
C.C.C pour préparer chez nous le 41e Congrès eucharistique interna­
tional, avait proposé l'adoration diurne et nocturne du Très St-Sacrement 
sur notre campus. La suggestion avait reçun un accueil enthousiaste. 
Donc, ce soir là, sous le dôme des arbres majestueux, un long et fervent 
défilé conduit Jésus-Eucharistie à l'oratoire préparé à cette fin dans l'édi­
fice Erdman. /À partir de ce moment les adorateurs, en groupes ou indi­
viduellement, se relaient jour et nuit au pied du St-Sacrement exposé et 
cela jusqu’au 8 août, clôture du Congrès. Samedi soir, le 7, une autre 
impressionnante procession défile à travers le splendide quadrilatère du 
Rockfeller Center. Plus d'un millier de congressistes francophones veu­
lent ainsi rendre un nouvel hommage collectif à l'Hôte si souvent solitai­
re de nos tabernacles.

UNE CATHÉDRALE À CIEL OUVERTI

Ces gestes de foi des résidents du village francophone ne sont pas des 
gestes isolés. Ils s'insèrent dans un vaste programme de festivités eucha­
ristiques au coeur de la ville historique de Philadelphie. Il n’est pas possi­
ble, dans le cadre restreint d'un article de revue, de décrire adéquate­
ment chacune des imposantes manifestations qui se succèdent à chaque 
jour du Congrès. Car, depuis la magnifique procession d’ouverture so­
lennelle de ces grandes assises, au soir du 1er août, à laquelle se joi­
gnent plus de 200,000 fidèles, chaque jour voit d'extraordinaires rassem­
blements dans Tun ou l'autre des grands centres sportifs ou culturels de 
la ville. Il y aurait des choses magnifiques à dire sur les manifestations de 
foi qui se sont déroulées au Stade des Vétrans, au Spectrum ou au Con­
vention Hall.

Nous ne pouvons toutefois passer sous silence la journée consacrée 
aux groupes ethniques. Le groupe francophone, le nôtre, se rassemble 
alors au Convention Hall du Civic Center. Dans ce splendide auditorium, 
plus de 5,000 congressistes acclament Jésus, Pain de Vie. À cette con­
célébration eucharistique présidée par le Primat de l'Église canadienne, 
le Cardinal Maurice Roy, participent 12 évêques et une centaine de prê­
tres francophones. Entre autres personnalités marquantes, nous souli­
gnons la présence de M. Jean Bienvenue, Ministre de l'Éducation, repré­
sentant officiel du Gouvernement du Québec au Congrès. Aimé Major, 
le chantre québécois de la Vierge comme on le désigne souvent, est là 
aussi pour chanter avec nous, de sa merveilleuse voix, la louange au 
Christ-Eucharistique.

Toutes ces manifestations en l’honneur de Jésus Pain de Vie, c'est le 
grand thème du Congrès — culminent dimanche le 8 août dans une der­
nière et grandiose démonstration de foi. Cette fête terminale se tient au 
Stade John F. Kennedy. Une foule compacte, évaluée à quelque 150,000 
personnes de toutes races, langues et nationalités, se déploie tel un ma­
gnifique arc-en-ciel coloré dans cette cathédrale à ciel ouvert. Un vaste 
kiosque, dressé à l'extrémité ouest du Stade, est suffisamment élevé pour 
être vu de tous les participants.

Procession au flambeau sur le campus de Bryn Mawr. On y reconnaît 
M. Jean Bienvenue, Ministre de T Éducation représentant du Gouverne­
ment provincial au Congrès.
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Concélébration eucharistique pour le groupe francophone, à l'audito­
rium du Convention Hall. Elle fut présentée par Son Éminence le Cardinal 
Maurice Roy. Mgr Roger Etchegary, archevêque de Marseille donna 
l’homélie.

C'est là que le Légat papal, le Cardinal James Knox, préside la Messe 
solennelle concélébrée par 400 cardinaux évêques et plus de deux mil­
le prêtres. Un choeur de mille voix accompagné de l'Orchestre de Phila­
delphie nous sert tout au long de la célébration un véritable régal artisti­
que Toutefois, le moment le plus impressionnant — pour moi en tout cas 
— de cette extraordinaire démonstration de foi reste celui où le cardinal 
Légat entonne le Credo en langue latine. Ces milliers de chrétiens qui 
sont là oublient alors les distinctions de races, de langues, de régimes 
politiques qui peuvent les séparer. Ils ne forment plus qu’un coeur et 
qu'une voix pour professer, je dirais pour crier leur foi unique en un Dieu- 
Père qui a aimé l'humanité au point de lui donner son Fils unique. Et c’est 
ce Verbe fait chair, devenu Tun de nous, devenu "Pain de notre vie", que 
ces 150,000 chrétiens acclament dans un immense cri de joie et de gra­
titude. C’est le moment-clé de ce Congrès dont le but spécifique était 
précisément de promouvoir le règne de la paix et du bonheur promis à 
ceux qui reconnaissent Jésus-Sauveur comme l’envoyé du Père pour nous 
réconcilier avec Lui et entre nous.

IL YEN AURA D'AUTRES...

Oui, il y aura d’autres Congrès du genre. En 1981, ce sera le cente­
naire des Congrès eucharistiques internationaux. Une suggestion a été 
lancée. Pourquoi ne pas célébrer cet événement à Montréal? Oui, pour­
quoi pas? Si les Olympiques, dont le but est de promouvoir la force, la 
beauté et la grandeur de l'homme, se sont avérés un franc succès chez 
nous, pourquoi ne pas acclamer maintenant, chez nous, Celui qui est 
source de toute force, de toute beauté, de toute grandeur: Jésus, Source 
de Vie, Jésus, qui a voulu précisément se faire notre Pain de Vie, pour 
que cette Vie, nous la possédions en plénitude et qu’ainsi notre joie soit 
parfaite.

Réjane Gaudet, m.i.c.



Calendrier des MESSES CÉLÉBRÉES 
pour les Associés AMIC vivants et défunts 

dans nos maisons à travers le monde. N

JANVIER
Maison Généralice (Mtl) 2 
Mzimba (Malawi) 
Port-au-Prince (Haïti) 
Tananarive (Madagascar) 
Kwansi (Taiwan)
Vancouver (Canada) 2 
Yauri (Pérou)

AVRIL
Cap Haïtien (Haïti) 
Pont-Viau (Canada) 2 
San Juan (Philippines) 
Ambohibary (Madagascar) 
Cikungu (Zambie)
Lima (Pérou)
Louis-Colin (Montréal) 2

JUILLET
Mzuzu (Malawi)
Irupana (Bolivie)
Les Cayes (Haïti) 
Gagalangin (Philippines) 
Koriyama shi (Japon)
San Bruno (Californie) 
Trois-Rivières (Canada) 2

OCTOBRE
Kanyanga (Zambie) 
Totonicapan (Guatémala) 
Rimouski (Canada) 2 
Port-Salut (Haïti)
Tak Sun School (Hong Kong) 
St-Laurent (Montréal) 2 
Deschapelles (Haïti)

FÉVRIER
Cochabamba (Bolivie)
La Boule (Haïti)
Ottawa (Canada) 2 
Good Hope (Hong Kong) 
Morondava (Madagascar) 
Sapang Palay (Philippines) 
Résidence Drouart (Montréal) 2

MAI
Davao (Philippines)
Résidence St-Hubert (Montréal) 
Chantal (Haïti)
Wakamatzu (Japon)
Québec (Canada) 2 
Chapare (Bolivie)
Lac Caribou (Canada)

AOÛT
Chipata (Zambie)
Pucallpa (Pérou)
Champerico (Guatémala) 
Roche-à-Bateau (Haïti) 
Maison-Mère (Canada) 2 
Taipei (Taïwan)
Orphelinat (Haïti)

NOVEMBRE
Lima (Collège) Pérou 
Katete (Malawi)
Granby (Canada) 2 
Hinche (Haïti)
San Francisco (É.-U.) 2 
La Havane (Cuba) 
Antsirabe (Madagascar)

MARS
Kaseye (Malawi) 
Catavi (Bolivie) 
Joliette (Canada) 2 
Manila (Philippines) 
Tokyo (Japon)
Colon (Cuba) 
Trou-du-Nord (Haïti)

JUIN
Ancud (Chili)
Mati (Philippines)
Mahabo (Madagascar)
Shih Kuang Tze (Taïwan) 
Camp Perrin (Haïti) 
St-Jean (Canada) 2 
St-Dominique (Canada) 2

SEPTEMBRE
Chicoutimi (Canada) 2 
Karonga (Malawi)
La Paz (Bolivie)
Padada (Philippines)
Nan Ao (Taïwan)
Les Coteaux (Haïti) 
Plantagenet (Montréal) 2

DÉCEMBRE
Mzambazi (Malawi) 
Limbé (Haïti)
Noviciat (Madagascar) 
Hôpital Chinois (Mtl) 2 
Intramuros (Philippines) 
St-Sulpice (Canada) 2

Note: Aux intentions des Associés AMIC vivants et 
défunts, deux messes sont célébrées chaque 
semaine, tout au long de l’année. Les maisons 
du Canada en assument deux et celles des 
pays lointains, une; soit un total de 104 messes.

y
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Offrez une affiliation à AMIC PRÉCURSEUR
1— Je vous fais parvenir le montant de $..... pour

...... affiliations à l’AMIC.

2— Je vous fais parvenir le montant de $...... pour
le soutien de la revue PRÉCURSEUR.

Nom ...............................................
Adresse ..............................................................
Ville
Code

Ce coupon doit être détaché et retourné à:

AMIC-PRÉCURSEUR
C.P. 157, Suce.: Laval-des-Rapides
Ville de Laval, P.Q.
H7N 4Z4

Courrier de la deuxième classe. Enregistrement no 0357. Port de retour garanti


